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Homélie	
Saint	 Jean	dit	 très	peu	de	choses	sur	 l’événement	de	 la	Nativité	du	Seigneur	et	
cela	se	trouve	dans	le	passage	de	l’Évangile	que	nous	venons	d’entendre	:	«	Et	le	
Verbe	s’est	fait	chair,	il	a	habité	parmi	nous.	»	Voilà.	C’est	tout.	C’est	déjà	plus	que	
l’évangéliste	 Marc	 qui	 n’en	 parle	 pas	 du	 tout.	 C’est	 beaucoup	 moins	 que	 les	
évangélistes	 Luc	 et	 Matthieu.	 Mais	 cela	 n’a	 aucune	 importance	 car	 chaque	
évangéliste	met	en	perspective	ce	qui	lui	paraît	essentiel	et,	en	fin	de	compte,	les	
quatre	évangélistes	se	complètent.	Et	puisqu’aujourd’hui	nous	avons	entendu	le	
début	de	l’Évangile	de	Jean,	le	plus	important	est	de	nous	demander	ce	que	Jean	
a	voulu	mettre	évidence	dans	son	Évangile.	
Eh	bien,	ce	qui	est	au	cœur	de	la	prédication	de	Jean,	c’est	justement	le	mystère	
de	 l’incarnation	 dont	 parle	 le	 petit	 passage	 que	 j’ai	 cité	 au	 début	 de	 cette	
homélie	:	 «	Et	le	Verbe	s’est	fait	chair,	il	a	habité	parmi	nous,	et	nous	avons	vu	sa	
gloire,	 la	 gloire	 qu’il	 tient	 de	 son	 Père	 comme	 Fils	 unique,	 plein	 de	 grâce	 et	 de	
vérité.	»	Pour	Jean,	l’essentiel,	c’est	de	croire	que	le	Fils	unique	de	Dieu	le	Père	a	
pris	 chair	 de	 notre	 chair	 humaine,	 autrement	 dit	 qu’il	 est	 devenu	 homme	 en	
Jésus.	 	 Et	 Jean	 insiste	 à	 de	 nombreuses	 reprises	 sur	 ce	mystère	 soit	 dans	 son	
Évangile,	soit	dans	ses	lettres.	Et	pour	ce	faire,	Jean	utilise	peu	le	récit.	Sa	façon	
de	s’exprimer	se	situe	plutôt	entre	l’homélie	et	le	discours	théologique.		
Profitons-en	 car,	 en	 ce	 début	 d’Évangile,	 Jean	 nous	 parle	 du	 Fils	 de	 Dieu	 en	
l’appelant	 le	 Verbe	 de	Dieu.	 «	Au	commencement	était	le	Verbe,	et	le	Verbe	était	
auprès	de	Dieu,	et	le	Verbe	était	Dieu.	»	Le	Verbe,	c’est	la	Parole	de	Dieu	le	Père	en	
personne,	c’est	la	parole	créatrice.	Jean	précise	en	effet	:	«	C’est	par	lui	(le	Verbe)	
que	tout	est	venu	à	l’existence,	et	rien	de	ce	qui	s’est	fait	ne	s’est	fait	sans	lui.	»	C’est	
aussi	une	allusion	au	premier	récit	de	la	création	où	l’on	voit	la	Parole	créatrice	
de	Dieu	à	 l’œuvre	quand	il	dit,	par	exemple,	«	que	la	lumière	soit	»	et	 la	 lumière	
fut.	C’est	aussi	une	allusion	à	 la	Parole	de	Dieu	qui	 se	communique	à	 l’homme	
par	 les	 prophètes.	 À	 ceci	 près	 toutefois	 qu’avec	 la	 naissance	 de	 Jésus,	 Dieu	 le	
Père	 n’utilise	 plus	 d’intermédiaire.	 L’homme	 Jésus	 est	 la	 Parole	 incarnée	 du	
Père,	le	Verbe	fait	chair,	le	Fils	unique	du	Père	qui	parle	aux	hommes.	
Et	même	si	le	Fils	de	Dieu	est	devenu	homme,	il	n’en	reste	pas	moins	le	Verbe	de	
Dieu.	 C’est	 pour	 cela	 que	 Jean	 commence	 son	 Évangile	 avec	 ces	 paroles	:	 «	Au	
commencement	 était	 le	Verbe,	 et	 le	Verbe	 était	 auprès	 de	Dieu,	 et	 le	Verbe	 était	
Dieu.	»	Autrement	dit,	le	Verbe,	la	Parole	existe	depuis	toujours.	Depuis	toujours,	
il	est	auprès	de	Dieu	le	Père.	Depuis	toujours	il	est	Dieu.	
«	En	lui	était	la	vie,	et	la	vie	était	la	lumière	des	hommes	;	la	lumière	brille	dans	les	
ténèbres,	et	les	ténèbres	ne	l’ont	pas	arrêtée.	»	Autrement	dit,	 le	Verbe	est	source	
de	 vie,	 il	 est	 le	 bien	 qui	 s’oppose	 aux	 ténèbres,	 c’est-à-dire	 au	mal,	 et	 le	 bien	
l’emporte	sur	le	mal	puisque	les	ténèbres	ne	peuvent	arrêter	la	lumière.	



Jour	de	Noël	B	
25.12.2017	:	09h30,	Grimisuat	

	 2	

Jean	poursuit	 sur	 ce	 thème	en	disant	 encore	:	 «	Le	Verbe	était	la	vraie	Lumière,	
qui	éclaire	tout	homme	en	venant	dans	le	monde.	»	 Jésus	reprendra	cette	 idée	en	
disant	:	«	Moi,	je	suis	la	Lumière	du	monde.	Celui	qui	me	suit	ne	marchera	pas	dans	
les	ténèbres.	»	Autrement	dit,	c’est	le	Christ	qui	donne	sens	à	notre	vie.	Et	si	nous	
devenons	ses	disciples,	nous	ne	risquons	pas	de	nous	égarer.	Mais	encore	faut-il	
l’accueillir.	
	
Viens	Esprit	Saint.	Emplis	nos	cœurs	de	ton	amour.	
Viens	 Esprit	 Saint.	 Aide-nous	 à	 vivre	 à	 la	 lumière	 du	 Christ,	 l’Astre	 d’en	
haut	venu	nous	visiter.	
Viens	Esprit	Saint.	Emplis	nos	cœurs	de	 la	 joie	de	Noël	qui	a	 fait	de	nous	
des	frères	de	Jésus	et	des	fils	du	Père.	
	


